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Communication - un champ tres vaste!
Le fait que, dans le passe, le porteur ou le messager de mauvaises nouvelles etait souvent decapite est

bien connu. En revanche, ce que nous ne savons pas, c'est ce qui a ete fait avec l'information recue,
si eile a produit des resultats aupres du destinataire ou si eile a ete mal comprise.

Tout le monde parle de
communication aujourd'hui. II est
devenu incontournable de consi-
derer assez insuffisante la
communication du Departement de
la defense, de la protection de la

population et des sports, plutöt
hesitante celle de la SSO et de

rappeler aux dirigeants, civils et

militaires, que la competence
dans le domaine de la communication

appartient au chef.

Peu importe que le terme
«Communication» soit entre
dans l'usage de la langue
allemande seulement au debut 1970,
l'annee de publication du livre
Menschliche Kommunikation.
Paul Watzlawick, son auteur et
createur du terme, s'est excuse
d'avoir utilise ce nouveau mot.
C'est probablement la raison

pour laquelle tout le monde parle
de communication, mais chacun

lui donne un autre sens. Le
Duden ne parle ni d'endoctrine-
ment ni de publicite, ni de
propagande ou d'information, mais
simplement de «comprehension
ou entente mutuelle»... La SSO
fait tout son possible pour adap-
ter sa communication aux
besoins du moment. Des elements
de son concept de communication

montrent la direction de
marche et peuvent donner des

impulsions nouvelles.

Avec qui veut-on communiquer

- avec qui veut-on
se comprendre?

La SSO, en tant qu'associa-
tion faitiere, doit etre active ä

Tinterieur et ä Texterieur. Jus-

qu'il y a peu, il etait tout ä fait
normal qu'un officier nouvelle-
ment brevete adhere ä une societe

d'officiers. Aujourd'hui, le
recrutement demande des efforts
cibles. Les destinataires de la
communication ä Tinterieur de
la SSO sont en premier lieu les

membres, les societes cantonales,

les societes des Armes et
des Services. Dans sa communication,

la SSO tient compte des

structures au niveau cantonal. II
reste encore ä clarifier si cette
methode sera appropriee ä l'avenir.

Parmi les destinataires
externes, nous comptons le public
interesse, notamment le
commandement de l'Armee, les partis

politiques, les politiciens au
niveau federal, les journalistes,
les autres organisations
militaires, les representants de
l'economie, les comites de votation et
d'autres groupements interesses.

Comment, quand, sur quoi
faut-il communiquer?

Avant tout, on cherche tres
tot le contact avec les nouveaux
membres potentiels, notamment
lors du stage central de formation

pour officiers. Le succes
justifie nos efforts conside-
rables en temps et en personnel.

Les echanges avec les
partenaires internes sont assures par
la SSO au moyen de mails, des

Conferences des presidents et,

une fois par an, de l'assemblee
des delegues. Les entretiens
personnels sont tres importants.

La participation du President de

la SSO aux differentes manifes-
tations cantonales et regionales
permet ä chaque partie de se
faire une idee authentique de la
Situation. Dans la mesure du

possible, il est aussi important
d'assurer que les differentes
regions linguistiques et les differents

interets soient represent.es
au Comite de la SSO.

A Texterieur, la SSO s'enga-
ge activement, surtout par ses

prises de positions sur les questions

touchant ä la politique de

securite et militaire. Elle se sert
des canaux de Communications
classiques: communiques,
Conferences de presse et interviews.

Dans sa fonction d'associa-
tion faitiere, la SSO constitue
une voix, sinon la voix la plus
importante, en matiere de

politique de securite et militaire.

Droit et realite - Defis

¦ Le premier defi pour la
communication de la SSO est de

parvenir ä une position officieile
qui reflete celle de la majorite,
cela tres souvent, contrairement
au passe, en l'espace de quelques

heures plutöt que de quelques

semaines. Le fait d'etre une
association faitiere rend plus
difficile Tobtention d'un consensus.

Tandis que des groupements
specifiques ne representent que
des interets particuliers, donc
seulement une fraction d'une
grande diversite d'opinions et

sont prets ä prendre assez rapi-
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dement des positions bien
claires, la SSO doit respecter les

modernistes et les traditiona-
listes, les Euroturbos et ceux qui
sont partisans d'actions isolees,
les officiers de chars et les
cadres de l'infanterie, les jeunes
et les vieux, les militaires actifs
et les militaires liberes, les
militaires des differentes regions en
Suisse (Est, Ouest, Suisse
centrale et Sud), etc. Cela a pour
consequence que, tres souvent,
la SSO ne peut pas diffuser de

maniere trop simpliste des

messages clairs et mediatiques. Une
communication dans ce style
serait en effet contraire ä l'idee
fundamentale de la comprehension

mutuelle.

¦ Le deuxieme defi est inhe-
rent ä la loi d'action. En effet,
la SSO devrait gerer sa communication

de maniere proactive.
La realite montre pourtant que
les themes de competence de la
SSO ne deviennent interessants

que dans la mesure oü ils peuvent

etre publies en gros carac-
teres dans la premiere page des

journaux.

¦ Le troisieme defi concerne
la thematique et la tonalite. Les
sujets touchant ä la politique de

securite et militaire ne jouissent
pas d'une grande popularite, et
ils le deviennent encore moins,
vu la tendance des inities de la
SSO, des representants du
commandement de l'armee et du
DDPS ä utiliser une langue tech-

nocratique et des expressions
qui ne sont familieres qu'aux
specialistes et, parfois. meme
pas ä eux! Lors d'un debat, on a

dit que «dans une Situation don¬

nee», Tassociation doit etre en

mesure de «surveiller» ou meme
de «proteger-garder». Ces termes
sont corrects du point de vue de

la tactique de combat, mais leur
sens n'est pas clair pour la
population.

¦ Le quatrieme defi concerne
les limites par rapport aux
autres organisations. Le Systeme

de milice implique que les

representants de la SSO servent
en meme temps d'autres maitres.

II y a peu de temps, la SSO
etait encore liee ä d'autres
groupements. D'eventuelles affilia-
tions reduisant la liberte d'action

de la SSO doivent etre
abandonnees.

¦ Le cinquieme defi concerne
la modification des formes liees
ä l'echange et ä la communication.

Les medias electroniques
comme T Internet et le courrier
electronique, le changement
d'attitude des lecteurs de journaux

et la parution de journaux
gratuits avec leurs articles suc-
cincts rendent tres ardue la
formulation d'opinions differen-
ciees. Les longs articles fondes
et differencies, visant ä stimuler
les reflexions individuelles et
publies dans les journaux de

qualite ne sont plus demandes.
Ce sont les articles de quelques
lignes, de veritables prds-a-
penset; qui interessent le public.
Cela vaut aussi pour les debats.
II ne s'agit pas, au sens propre
du mot, d'un echange d'opinions,

de connaissances, d'id-
ees; il faut plutöt placer des

phrases stereotypees et des defi-
nitions-slogans preparees d'avance.

Ce changement d'attitude

est une realite qui implique des

exigences accrues auxquelles
les representants de la SSO
doivent repondre.

Conclusions - theses

¦ La SSO tient compte des

changements susmentionnes en

adoptant des formes de communication

et les applications
techniques nouvelles.

¦ Elle entretient un echange
intensif ä Tinterieur de
Tassociation et promeut ainsi la
formation d'opinions.

¦ Elle elabore, aussi rapidement

que possible, ses positions
sur les themes essentiels, tout en
suivant le principe de qualite
plutöt que de quantite. Elle s'ab-
stienl de prendre position sur les

petites nouvelles sensationnelles
du jour, ce qui ne manquerait
pas de poser probleme car,
parfois, un sujet secondaire peut
soudainement declencher des

discussions de principe.

¦ Elle evite d'utiliser des

termes trop specifiques en
matiere de politique militaire et
eile appuie ses representants
dans leurs efforts de communiquer

ä un large public des sujets
complexes d'une maniere claire
et comprehensible.

La SSO soigne une culture de

l'echange et de la disponibilite
ä ecouter! Elle fera tout son
possible pour assurer que la
nouvelle ou Finformation soit
discutee et qu'on ne decapite
pas le messager.
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